CRECHE    LES    P’TITS    MOUCHONS

MCAE    LES    DIABLOTINS

Notre choix s’est porté sur la présentation de nos optiques éducatives en deux parties :

1. un document à l’usage des parents, que nous intitulons « Projet d’Accueil » 

2. un travail de type plus professionnel à l’usage de l’équipe, que nous intitulons « Projet pédagogique».

Toutes les notions qui suivent reposent sur un consensus et une réflexion de toute l’équipe. 

Personne n’a le droit d’introduire des réformes sans concertation préalable avec les puéricultrices responsables du groupe concerné.

Toute proposition est la bienvenue mais doit être pensée avec les collègues et l’équipe. Chacune possède une expérience riche susceptible d’être partagée avec les collègues.
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Nos optiques éducatives à l’attention des parents 

PROJET D’ACCUEIL
I. Contexte général de travail

La crèche « Les p’tits Mouchons » et la MCAE « Les Diablotins »  dépendent du Centre de la Petite Enfance de la Commune de Braine-l’Alleud et sont situées au même endroit géographique.
Ces 2 services sont encadrés par une infirmière, Véronique Fiévez, qui assure en outre les fonctions de direction, et une assistante sociale, Geneviève Carels. 
Elles travaillent en étroite collaboration et se partagent l’organisation générale des deux structures ainsi que  la gestion des équipes tout en accordant une place toute particulière à l’enfant et au respect de sa famille. Elles sont complémentaires dans leurs fonctions et font tout pour assurer la continuité du fonctionnement des services.

La crèche « Les P’tits Mouchons » et la MCAE « Les Diablotins » travaillent selon la même optique, les réunions d’équipe se font toutes structures confondues et toutes les décisions relatives au fonctionnement sont prises en concertation. De là découle la construction commune du projet d’accueil. Et même si les âges visés par ces deux structures ne sont pas similaires, tout ce qui a trait à la philosophie et au sens du travail est identique.

II. Description des services

1. Crèche « Les P’tits Mouchons »
· Capacité : 36 places 
· Accueil : enfants de 3 mois à 3 ans

· Structure : 

le côté des Petits est subdivisé en 2 sections

· les bébés   

· les moyens

le côté des Grands est subdivisé en 2 sections
· les moins grands

· les plus grands

· Personnel : 
répartition équilibrée de 2 puéricultrices équivalents temps- plein par section et de 2 auxiliaires professionnelles destinées à la préparation des repas et à l’entretien de l’ensemble des locaux.
2. MCAE «  Les Diablotins » 

· Capacité : 12 places 
· Accueil : enfants de 18 mois à 3 ans

· Structure : 1 seule section qui s’articule en continuité avec le chemin parcouru par les enfants à la crèche « Les p’tits Mouchons »
· Personnel : 2 puéricultrices équivalents temps-plein et 1 auxiliaire professionnelle temps-plein.
Les deux entrées de la crèche sont dotées d’un système de vidéosurveillance et de parlophonie.
Au cours de l’année 2015, l’administration communale a signé une convention avec l’ISBW (Intercommunale Sociale du Brabant-Wallon) dans le cadre du service de puéricultrices relais. La crèche a ainsi la possibilité de faire appel à du personnel pour des remplacements urgents et de courte durée. Cette collaboration devrait se renouveler d’année en année.
III. Motivations

Les notions qui suivent sous-tendent notre pratique quotidienne :
· L’enfant est une personne; l’attitude de l’adulte à son égard doit être fondamentalement empreinte de respect. Ce respect passe par la connaissance et la reconnaissance individuelle de chacun.

· Le tout petit bébé est dépendant de l’adulte : il  s’exprime par les pleurs, le sourire ou le babille, les tensions ou la détente. C’est en se basant sur les signes émis que  l’adulte ressent ou comprend ce que l’enfant veut exprimer.

· L’enfant doit toujours sentir que l’adulte s’adresse à lui et qu’il attend une réponse de sa part. Cette réponse peut être un regard, un sourire, une expression vocale, un mot ou encore une tension, une crispation ou un mouvement.

· C’est l’attention de l’adulte à l’égard de cette réponse et la « mise en mots » (j’ai vu que tu es prêt, que tu es content…) qui font que l’enfant se sent compris et qu’il prend conscience de ses besoins et développe ses compétences.

· Reconnu dans ses besoins via ses expressions, il comprend qu’il peut agir par ses réactions, qu’il a un certain « pouvoir » sur l’environnement. Il y a un accord entre ce qu’il vit, ce qu’il ressent et les réponses qu’il reçoit.

· Au-delà de la reconnaissance des compétences du bébé et de l’enfant, l’adulte devra, pour le soutenir dans son accès à l’autonomie, l’aider à exploiter ses capacités et les solliciter.

· C’est en partie par ces échanges que l’enfant acquiert un sentiment de sécurité et de confiance en lui.

· La puéricultrice, par son attitude, tente d’amener l’enfant à coopérer tout en respectant ses compétences.

· Pour pouvoir se développer harmonieusement, il est indispensable que l’enfant se sente en sécurité dans son milieu d'accueil et vive en confiance avec les personnes qui s'occupent de lui. Pour établir cette relation de confiance, il est indispensable de multiplier les contacts individuels puéricultrice / enfant que ce soit au moment de l'accueil, du change, des repas, des jeux… 
· Il est tout aussi important que cette relation de confiance s'établisse entre les adultes de la crèche et les parents. 
IV. Evolution de notre travail
1. Nos formations

Depuis 1988 à la crèche et depuis l’ouverture de la MCAE « Les Diablotins » en 1990, nous bénéficions de la supervision d’une psychologue et de formations continues qui permettent à l’équipe de se remettre en question et de faire évoluer ses réflexions sur son travail. Les responsables s’y impliquent avec une attention toute particulière...

1°Supervision en interne
La psychologue nous soutient de la manière suivante :
· Elle participe à certaines de nos réunions d’équipe

· Elle assure le suivi de la réflexion permettant l’évolution du projet d’accueil

· Elle participe à la vie en section par des observations ponctuelles
· Elle assiste, si nécessaire, à des entretiens avec les parents
2°Formations externes
· Toutes les puéricultrices ainsi que les responsables suivent des formations ayant trait à la même orientation philosophique dans le but d’avoir le même acquis pour poursuivre une réflexion plus approfondie. Il s’agit essentiellement  de formations organisées par le CEMEA (Centre d’Entraînement aux Méthodes d’Education Active) et intitulées  « Education active des enfants de moins de 3 ans ». C’est donc sur base de ce vécu semblable que nous précisons et ajustons nos optiques éducatives. 
· L’ensemble du personnel des crèches de Braine-l’Alleud est formé à la réanimation du nourrisson et des rappels sont organisés régulièrement en collaboration, soit avec la Croix-Rouge, soit  avec des ambulanciers professionnels de la Caserne des  Pompiers de la commune.
· Plusieurs puéricultrices, particulièrement intéressées et motivées par l’éveil au livre, ont suivi une formation au conte. Cela a conduit à l’acquisition de superbes livres et marionnettes judicieusement choisis…
· Les responsables et les auxiliaires professionnelles suivent régulièrement des  formations concernant l’hygiène et la préparation des repas en cuisine de collectivités  dans le cadre du respect des exigences de l’AFSCA.
· En lien avec les questions de l’équipe, une journée pédagogique est organisée annuellement.
2. L’organisation des sections et le suivi des groupes
Dans le but d’assurer un meilleur encadrement des enfants, nous accordons beaucoup d’importance au suivi du groupe de bébés par les mêmes puéricultrices au cours de leur séjour en crèche.

Ainsi, chaque année, en janvier et en août, nous constituons un nouveau groupe de bébés ; il s’agit de 12 bébés qui n’ont pas plus de 6 mois de différence d’âge, qui grandiront ensemble jusque dans la section des Diablotins sous l’œil attentif de leurs puéricultrices.
3. Les échanges Professionnels/ Parents
Au cours de notre cheminement, nous avons mis en évidence l’importance de l’accueil de l’enfant mais aussi de l’accueil des parents et nous avons ressenti le besoin d’organiser avec ces derniers des moments d’échanges :

· Une réunion d’information à l’attention des parents de chaque nouveau groupe de bébés avant l’entrée de ceux-ci : cela permet à l’équipe de se présenter, d’exposer les grandes lignes du projet d’accueil et de faire visiter les locaux et cela permet aussi aux parents de se présenter et de se rencontrer…
· Une réunion quelques semaines avant le passage des moyens vers les moins Grands dans les futurs locaux afin d’expliquer tout ce qui va évoluer chez les Grands
· Un entretien individuel  lorsque  l’enfant est dans la section des «Diablotins». Le but de cette rencontre est de communiquer aux parents nos observations  concernant l’évolution des acquis de leurs enfants. Ces informations sont souvent précieuses pour que le départ vers l’école se passe dans le respect des compétences propres à chacun.
4. L’accueil des stagiaires
Nous accueillons des stagiaires d’une école de puériculture. Celles-ci sont accompagnées par des membres de l’équipe dans leur apprentissage et doivent respecter notre philosophie de travail.
V. Description de nos pratiques

PREMIERE RENCONTRE
Pour chaque enfant qui entre dans nos structures d’accueil, la première rencontre a lieu en matinée, à 9h30, environ 3 semaines avant son entrée.
Elle se déroule en deux temps :

· Dans la  section,  les parents rencontrent, en présence de leur enfant, une des puéricultrices qui va s’occuper de lui. L’objectif premier de l’entretien est d’échanger  un maximum d'informations ou de questions le concernant (sommeil, alimentation, activités, développement moteur…) afin que les puéricultrices puissent le connaître, mais aussi afin de rassurer les parents. 
· Un entretien plus administratif est également prévu. Le volet médical est pris en charge par l’infirmière et le volet contrat d’accueil/paiements par l’assistante sociale.
Lors de l’entretien en section, la puéricultrice planifie la période de familiarisation en accord avec les parents tout en tenant compte  des besoins de la famille et des impératifs organisationnels de la collectivité.

Cette période prévoit différents moments où l’enfant va venir s’habituer à la vie de la crèche (lieu, bruits, copains, rituels…) mais aussi apprendre les premières séparations.
Sur 2 semaines, on espère voir l’enfant plusieurs fois en y intégrant un repas et une sieste. On commence par des petites périodes (1/2 heure avec un parent la première fois pour passer ensuite à des périodes d’1 heure, 2 heures et puis 3 heures).

Il nous paraît primordial que cette étape soit respectée. 
ACCUEIL AU QUOTIDIEN
L'accueil est avant tout un moment d'échange entre les parents et la puéricultrice. C'est l'occasion de transmettre différentes informations sur le quotidien (le déroulement de la nuit, l’heure du 1er repas, un changement de régime, l’heure du retour, la prise éventuelle de médicament) et sur les évènements récents de la vie de l’enfant.
C'est également un moment important de séparation qui donne la tonalité à toute la journée. Pour faciliter celle-ci, il est primordial que l'enfant arrive dans de bonnes conditions : s’il a pris son 1er repas avec Papa ou Maman et a pu profiter de cet échange privilégié, il arrivera à la crèche calme, repu et détendu. Il y sera accueilli par une puéricultrice disponible. 
Tant chez les grands que chez les petits, nous veillons à ce que chaque enfant reçoive un accueil personnalisé et individualisé.
Cet accueil se prolonge au cours de nombreux contacts individuels puéricultrice/enfant, indispensable à la sécurité affective de l’enfant.
ESPACE DE VIE ET ACTIVITES DES PETITS
Chaque enfant a son propre rythme d'évolution et d'acquisition.

Nous respectons la cadence individuelle du développement de chaque enfant. Pour cela, l'observation attentive de celui-ci dans toutes les situations est nécessaire.
Lors de son entrée à la crèche, le bébé va d’abord passer du temps du côté des plus petits. Un coin doux y est installé ; le bébé peut s’y blottir, s’y rassurer et y être plus au calme. Durant la journée, il va jouer, évoluer librement sur le tapis sans entrave vestimentaire pour découvrir petit à petit le monde qui l’entoure.

Il va d'abord jouer avec ses mains, ses pieds, attraper les  jouets déposés autour de lui (des jouets doux, des hochets, des petits jouets sonores…). 

Plus tard, il apprendra à se retourner, à reculer, à pivoter, à ramper, à s'asseoir puis à se mettre debout.

Il va évoluer à son rythme, il franchira ces étapes quand il s’y sentira prêt, capable, et en sécurité.

On fait le choix de ne pas  mettre un enfant dans des positions qu'il n’est pas encore prêt à gérer seul (position assise, trotteur…).
Lorsqu’il arrivera à se déplacer, il aura la possibilité d’aller dans le plus grand espace aménagé de manière à ce qu’il puisse continuer ses « expériences » (petit coin avec du matériel de psychomotricité, petit bloc de mousse pour grimper, tunnel pour se cacher, barrière pour se hisser…). Mais un petit coin doux sera toujours à sa disposition en cas de besoin.
D’autres jeux seront progressivement proposés (poupées, animaux, livres…)

Utiliser le matériel de psychomotricité dès la section  des Petits peut paraître dangereux mais on s'est rendu compte que cela permettait aux enfants de développer leurs capacités motrices mais aussi de prendre en charge leur propre sécurité par l'autonomie et les expériences.

ESPACE DE VIE ET ACTIVITES DES GRANDS
Notre rôle étant aussi d’accompagner l’enfant pour en faire un être autonome, nous devons lui procurer de bonnes conditions de développement par l'attention et les réponses qu'on lui apporte mais aussi lui procurer un environnement matériel favorable (de l'espace, un mobilier adapté, des jeux adéquats…).

L’aménagement de divers coins-jeux, renouvelés souvent, permet à l’enfant de choisir son activité en fonction de ses goûts et de ses compétences; il pourra ainsi maîtriser la situation et la mener à bien, ce qui renforcera sa confiance en lui. Le libre choix du jeu favorise non seulement l’autonomie mais aussi la créativité !  
Pour les plus grands, il est aussi important de conserver des coins-jeux permanents et facilement accessibles (poupées, dînettes, voitures, livres…).
Le rôle de l’adulte est de gérer les coins-jeux, de les réorganiser et de participer, dans l’échange, aux constructions ludiques des enfants.

En plus du soutien aux organisations spontanées, des activités de type manuel sont proposées et structurées. L’enfant est l’acteur et l’adulte reste le guide.

Progressivement des activités de groupe sont proposées autour d’un matériel défini : table de puzzles, table de pâte à modeler, jeux de construction, peinture, enfilage, collage, bricolage… Les règles pour ces activités proposées sont clairement expliquées aux enfants et l’utilisation du matériel sur la table respectée. 
Si le travail de psychomotricité est intégré dans les activités de tous les jours, il nous arrive d'organiser des activités motrices plus spécifiques comme le lancer de ballons dans les cerceaux ou un parcours de psychomotricité classique où l'enfant choisit librement.. On chante, on danse, on saute, on court… mais, comme toujours, on respecte le choix de l'enfant qui n'a pas envie.
EXTERIEUR

Comme les enfants ont besoin d’air et d’espace, nous sortons au jardin dès que le temps le permet. Qu’ils soient petits ou grands, tous les enfants ont besoin qu’on éveille leurs sens à un environnement différent : ils profitent donc avec plaisir de la terrasse !

Chaque section a son espace extérieur d’un accès facile et direct, aménagé selon la même philosophie que l’espace intérieur.

LIMITES ET RESPECT DE L’AUTRE
Petit à petit et ce, dès la section des Petits, il est important de transmettre à l’enfant des règles simples, des limites à apprendre et à respecter. C’est ce qui aidera l’enfant à grandir et à évoluer tout en se sentant sécurisé par le cadre. Ces limites vont évoluer en même temps que lui et pour son bien.
En effet, respecter l’autonomie et le rythme de l’enfant ne veut pas dire tout laisser faire : nous avons établi des « règles rouges » qui doivent être respectées sous peine de mettre en péril sa sécurité et celle des autres.

ALIMENTATION ET REPAS

Les repas sont préparés à la crèche par l'équipe de cuisine tandis que les biberons sont préparés par la puéricultrice dans la « biberonnerie ».
Le premier repas du bébé est bien évidemment le biberon qui se donne selon son propre rythme.

Ensuite sur les conseils du pédiatre de l’enfant, on commence les repas solides ; ce sont en général les parents qui font les premiers essais.
Au début, le repas solide est composé de légumes et de pommes de terre sur base du menu qui est affiché aux entrées de la crèche.

C’est à ce moment aussi qu’on propose l'eau au verre et on constate que très vite le bébé tient le verre et accompagne le mouvement.
Le temps du repas étant un moment privilégié, nous le donnons sur les genoux. Les enfants mangent chacun à leur tour pendant que les autres jouent ou font la sieste…

De plus, le matin entre 9h30 et 10 h un potage est proposé.

On introduira ensuite la viande, le poisson et les gâteaux de fruits sur conseils du pédiatre de l’enfant.

Les repas sont adaptés à l'âge de l'enfant et évoluent très progressivement : ils sont d’abord mixés puis écrasés et enfin coupés en petits morceaux.
Lorsque l’enfant est capable de s'asseoir tout seul sur une petite chaise (adaptée à son âge), le repas se donne à table mais toujours individuellement. Si l’enfant montre l’envie de manipuler la cuillère, le repas se donne « à 2 cuillères »,  une pour l’adulte et l’autre pour l’enfant afin d’habituer ce dernier à maîtriser l’objet et à être capable de manger et boire seul. 
La puéricultrice amène ainsi chaque enfant à être autonome pour son repas.

Chez les Grands, le repas en petits groupes devient un moment convivial qui a   toujours lieu sous le regard attentif de l’adulte …

Si l’enfant rencontre des problèmes d’intolérance ou d’allergie alimentaire, un régime sera respecté à la crèche uniquement sur base d’un écrit du médecin de l’enfant (certificat médical ou note dans le carnet de santé). Dans ce cas, il sera indispensable d’avertir la responsable qui sera à même de communiquer les divers allergènes présents dans nos préparations culinaires. 
En ce qui concerne l’allaitement maternel, tout est mis en œuvre pour qu’une maman puisse, au cours de la journée, venir allaiter son bébé à la crèche si elle en a la possibilité (local calme, possibilité de s’isoler sans être dérangée…)

Lors d’un allaitement maternel encore exclusif, la maman peut aussi apporter du lait congelé qui sera dégelé et réchauffé à la demande au chauffe-biberon (pas de micro-ondes). 
Afin d’éviter toute manipulation inutile, la maman est invitée à apporter son lait congelé dans des petits pots avec tétines adaptables…
De plus, si l’âge le permet, un repas solide introduit avant l’entrée du bébé peut limiter l’angoisse liée au refus de la tétine, du biberon et du sevrage…

Les parents sont également encouragés à anticiper tout changement alimentaire important avant l’entrée à la crèche pour éviter à l’enfant un sentiment de frustration exacerbé par la séparation… 

CHANGES ET SOINS

Le moment de change est également un moment privilégié entre la puéricultrice et l'enfant : c'est donc une des occasions de prendre son temps et de solliciter le savoir-faire de l'enfant.

Les blocs de change sont intégrés dans les sections : cela permet aux autres enfants de rester en contact permanent avec leurs puéricultrices. 
Chaque enfant possède un petit panier à son nom où sont déposés ses effets personnels (2 tenues complètes de rechange). 

Afin que l’enfant soit à l’aise dans ses mouvements, nous conseillons de lui mettre des tenues confortables.
Au moment des changes, les enfants sont lavés à l’eau et au savon ; les lingettes ne sont utilisées qu’à titre exceptionnel…Lorsque leur siège est irrité, nous disposons de plusieurs pommades protectrices.

Dès la section des + Grands, on propose le change debout, moins contraignant pour l'enfant, pour arriver tout doucement, à l'acquisition de la propreté.

La puéricultrice commence d’abord par proposer le petit pot lorsqu’elle pense que l’enfant pourrait s’y intéresser.

Ce moment est particulièrement délicat dans le développement d’un enfant dans la mesure où il s’agit d’une situation où l’enfant décide par lui-même de cette étape.
Il s’agit pour lui de ressentir ses nouvelles compétences corporelles et d’avoir envie de participer à ce projet. Par ailleurs, nous devons tenir compte de divers critères tels que :
· Le développement moteur : acquisition de la marche, alternance des pieds pour monter les marches…

· La maturation physiologique : maîtrise des sphincters, lange sec pendant plusieurs heures…

· L’autonomie : capacité à demander, à se déshabiller, à se rhabiller…

· L’envie : intérêt pour le petit pot

L’évolution se fera donc en suivant le rythme de l’enfant, sans contrainte et en collaboration avec les parents.
LE SOMMEIL
Nous avons un dortoir commun pour les bébés et les moyens ; les lits des bébés sont placés à l’entrée de la pièce. Chaque enfant a son lit personnel.

Les puéricultrices respectent le rythme du sommeil de l’enfant qui est en constante évolution (âge, bruit, pleurs des autres…); tous ne dorment donc pas en même temps!

Nous couchons les bébés sur le dos ou sur le côté, jamais sur le ventre (recommandation de l’ONE en prévention de la mort subite du nourrisson).

Les passages dans le dortoir sont fréquents pour vérifier si tout se passe bien.

Afin de rendre son lit le plus proche du quotidien de l’enfant, nous tentons de reproduire les habitudes de la maison (sac de couchage, tour de lit, tute et doudou …).
Néanmoins, il est important que la manière d’endormir l’enfant à la maison soit transposable à la crèche afin que l’enfant se sente en sécurité au moment de glisser dans le sommeil.

A partir de la section des Grands, on s’oriente vers une sieste commune, après le repas de midi, sur des couchettes de toile basses et en présence de l’adulte.

La transition vers la sieste se fait ensemble par le rituel d’un moment calme (histoire, chanson…). Après ce moment, les enfants sont invités à aller se coucher et à se reposer.
Au fur et à mesure de leur réveil, les enfants peuvent se lever et aller jouer dans les nombreux coins-jeux à leur disposition.
LE SUIVI MEDICAL 
Une consultation médicale est organisée à la crèche dans  un but essentiellement préventif : le médecin n'établit pas de diagnostic, ne prescrit pas de traitement mais renvoie chez le médecin traitant en cas de problème.

La consultation  nous est imposée par l'ONE selon un rythme défini par des bilans médicaux à effectuer ponctuellement (à 3, 4, 5, 6, 9, 13,15 et 18 mois ainsi qu’à 2 ans et 2 ans ½). Les vaccins peuvent également se faire à la crèche.

En cas de température supérieure à 38,5°, nous administrons du paracétamol en suppositoire (perdolan) ; nous pouvons mettre du sérum physiologique (fourni par les parents) en cas d’encombrement nasal.
Pour tout autre traitement à donner en crèche, il faut impérativement fournir une posologie nominative, datée et signée par le médecin, écrite sur papier libre ou dans le carnet de santé.
Cette exigence doit être respectée tant pour les remèdes allopathiques que homéopathiques. Les aérosols ne sont pas administrés à la crèche.

Les traitements de kiné sont quant à eux autorisés. 

Dans l’intérêt de l’enfant, pour que nous puissions le soigner au mieux, il est important de nous signaler tout traitement donné à domicile, y compris les antipyrétiques.

Le carnet de santé doit accompagner l’enfant quotidiennement car il sert de liaison médicale.

LE RETOUR
A la fin de la journée, les enfants sont contents de retrouver Papa et/ou Maman. 
Tout comme l'accueil, le retour est personnalisé et individualisé : la puéricultrice fait part du déroulement de la journée de l’enfant. Au fil de la journée, tout a été noté : ses siestes, ses repas, s’il a été à selles, s’il y a divers symptômes à surveiller (toux, température,…), des étapes importantes de son développement (il s’est retourné, s’est assis pour la première fois, a fait « bravo ») mais aussi et surtout chez les Grands les diverses activités de la journée.
Du côté des Petits, nous insistons sur le retrait des chaussures ou sur le port de sur-chaussures pour rentrer dans la section.

De même nous souhaitons que les frères et sœurs  accompagnants n’entrent pas en section. Et ce afin de respecter l'espace réservé aux enfants de la crèche et de favoriser l'échange entre les parents et la puéricultrice.
Nos optiques éducatives à l’usage de l’équipe 
Projet pédagogique

I. Philosophie de base

Participer à la construction d’un être humain représente l’enjeu principal d’un milieu d’accueil de qualité.

Si l’on veut que le Milieu d’Accueil participe au bon développement de l’enfant et remplisse ses divers rôles, de bonnes conditions d’accueil sont requises.

Ces conditions relèvent notamment des pratiques internes.

Le sens donné à notre travail se différencie d’une option centrée sur la fonction de « garde » : ici, c’est l’enfant qui est la préoccupation centrale, il est considéré dans sa globalité (être affectif, relationnel, social).

Nos écrits sont réalisés à l’intention des professionnels uniquement (l’équipe et les intérimaires).
Nous souhaitons par ces écrits qui seront constamment remaniés, pour être au plus près de la réalité, communiquer les options éducatives et pédagogiques réfléchies et pratiquées par l’équipe, au fur et à mesure de leur évolution.

Ces pratiques sont aussi des moments d’intimité qui permettent d’approfondir la relation avec l’enfant.

Les puéricultrices prennent le temps durant les moments de soins et de change de soutenir les compétences de l’enfant et son autonomie. En effet, ce respect accroît son sentiment de sécurité et de confiance en lui.

II. Evolution des locaux

Crèche « Les P’tits Mouchons »

 Extension progressive des locaux :

· Réaménagement du jardin avec un espace extérieur propre à chaque section et installation de modules de psychomotricité adaptés au développement moteur des enfants…

Cependant, de la première réflexion à l’élaboration des plans et de la démolition à la construction des aires définitives, il s’est écoulé 5 ans

· Aménagement d’un nouveau local de détente offrant au personnel plus de calme, plus de repos, plus de place pour manger et permettant des réunions d’équipe plus agréables…Malheureusement, nous avons dû le partager avec le service «Infor -jeunes» et cette situation ne nous permet pas d’y laisser diverses communications propres à notre service ni d’y afficher des documents…

· Sécurisation partielle des abords (éclairages tout le long du sentier d’accès)

· Mise en conformité des modules de psychomotricité intérieurs

· Durant les fermetures d’été 2010 et 2011, toutes les peintures intérieures ont été refaites, le revêtement de sol de certaines sections a été renouvelé et tous les châssis et les vitres non conformes ont été remplacés

· En 2012 et 2013, dans le cadre de la mise en conformité,  remplacement de tous les anciens lits à barreaux par des lits surélevés et donc plus ergonomiques. 
· En 2015, sécurisation des entrées par système de vidéosurveillance et de parlophonie avec ouvre-porte.

· En 2018, suite au déménagement du service Enfance et Jeunesse, les locaux du 1er étage ont été investis par l’équipe : nouveau local de détente confortable, buanderie, local de rangement et bureau spacieux permettant le travail simultané de trois personnes, des entretiens confidentiels et des réunions d’équipe.

MCAE «  Les Diablotins »
Evolution  en parallèle avec les aménagements réalisés à la crèche

· Réaménagement du jardin avec un espace extérieur propre à la section et installation d’un module de psychomotricité adapté au développement moteur des enfants…

Cependant, de la première réflexion à l’élaboration des plans et de la démolition à la construction des aires définitives, il s’est écoulé 5 ans

Remplacement du module extérieur en 2014 (meilleure sécurité, toboggan avec plate-forme supérieure plus spacieuse)

· Aménagement d’un nouveau local de détente offrant au personnel plus de calme, plus de repos, plus de place pour manger et permettant des réunions d’équipe plus agréables…Malheureusement, nous avons dû le partager avec le service «Infor-jeunes» et cette situation ne nous permet pas d’y laisser diverses communications propres à notre service ni d’y afficher des documents…

· Sécurisation partielle des abords (éclairages tout le long du sentier d’accès)

· Mise en conformité des modules de psychomotricité intérieurs

· Durant les fermetures d’été 2010, tous les châssis et les vitres non conformes ont été remplacés

· Rénovation et réaménagement de l’espace « Hygiène » dans le but d’améliorer le bien-être et l’intimité des enfants ainsi que le confort du personnel. Les puéricultrices des deux structures d’accueil ont été impliquées dans cette rénovation sous forme « d’appel à projets » à toutes les sections. Section par section, les puéricultrices ont imaginé le coin de change idéal et l’ont soumis dans un premier temps à l’équipe et ensuite au service Travaux pour envisager la faisabilité du « meilleur projet ». Le résultat est magnifique et les objectifs sont atteints.(2014)

· Peinture de tous les murs intérieurs (2014)
· En 2015, sécurisation des entrées par système de vidéosurveillance et de parlophonie avec ouvre-porte.

· En 2018, suite au déménagement du service Enfance et Jeunesse, les locaux du 1er étage ont été investis par l’équipe : nouveau local de détente confortable, buanderie, local de rangement et bureau spacieux permettant le travail simultané de trois personnes, des entretiens confidentiels et des réunions d’équipe.

III. Analyse critique de nos priorités

1. L’orientation générale de nos formations.

Dès le départ, nous avons poursuivi 3 objectifs:

· Revaloriser le rôle de la puéricultrice et développer ses compétences professionnelles 

· Affiner notre regard vers l’enfant, y être plus attentif, améliorer notre sens de l’observation

· Améliorer les relations avec les parents

Cette collaboration a encouragé une réflexion plus approfondie sur nos pratiques ainsi que la poursuite d’un travail de remise en question.

Par la suite, cette ouverture sur nous-même nous a permis de nous ouvrir aux autres d’une part, par la rencontre d’autres structures (par le biais d’une recherche-actions organisée par l’université de Liège en 1992) et d’autre part, par la participation active à des formations (CEMEA…).

1° Formation interne en présence de la psychologue avec qui les échanges sont bénéfiques et constructifs ; elle possède une bonne connaissance du fonctionnement des structures et de l’équipe, nous fait profiter de sa large expérience dans le domaine de la petite enfance et reste un regard « critique » extérieur.

Le travail se poursuit de la manière suivante : 

· réunions avec les responsables uniquement (supervision, choix des priorités, organisation méthodologique…)

· réunions d’équipe en moyenne une fois par mois, soit par petits groupes, soit pour l’ensemble de l’équipe dans le but d’affiner notre regard vers l’enfant et poursuivre notre questionnement sur nos attitudes professionnelles

· présence en section en vue d’observer le fonctionnement du groupe ou plus particulièrement un enfant qui pose question ; il s’ensuit toujours une réunion d’équipe avec étude approfondie du problème ; dans ce contexte, nous avons créé notre propre canevas d’observation : il s’agit d’un « pense-bête » permettant une observation ponctuelle plus complète 
· rencontres individuelles (parents ou personnel) en cas de nécessité

· suivi des formations et application au sein des structures

De manière plus précise, nous avons organisé une réunion pour les puéricultrices de chaque section (elles forment généralement un « trio » représentant 2 ETP) afin de mettre en évidence leur fonctionnement. Cela nous a permis de comprendre comment se déroulait la concertation entre elles et comment se prenaient les décisions afin de rester toujours sur la même « longueur d’ondes ». Cette manière de procéder leur a aussi permis de se réajuster.
Nous avons également organisé une réunion avec les intérimaires pour leur permettre de s’intégrer et de trouver réponse à leurs questions concernant le projet d’accueil. Il est en effet indispensable qu’elles se l’approprient afin d’assurer la continuité dans la relève.
Depuis 2013, nous les intégrons le plus possible dans nos réunions d’équipe et notre parcours formatif (CEMEA)
Fin 2013, Michèle Ladrière, la psychologue qui supervisait l’équipe depuis 1988 a pris sa retraite. Son remplacement par Geneviève Salengros, systémicienne et thérapeute psychocorporelle, s’est fait dans la continuité et le respect des acquis. Celle-ci a apporté un souffle nouveau dans la manière d’appréhender les diverses thématiques. D’emblée elle a sensibilisé l’équipe par une formation centrée sur le portage avec comme support pédagogique le DVD intitulé : « Un bébé comment ça marche » de Catherine De Woot et Pierre Baldewyns.
Mais de 2017 à 2018 nous avons, par la force des choses, été soutenues par Aïcha Dehaese, psychologue, qui a pris le relais pour quelques réunions ponctuelles et une journée pédagogique.
2° Suivi par les responsables du bon fonctionnement de l’équipe et de la mise en pratique de la philosophie de l’accueil par le biais de :

· Réunions d’équipe ponctuelles
· Présence sur le terrain

· Réunions à thème dans le but de préparer nos journées pédagogiques

· Organisation de journées de type pédagogique :

 Juillet 2008 : journée axée sur les relations professionnels-parents, animée par Michèle Ladrière, (psychologue à la crèche) et Geneviève Salengros (psychologue extérieure) et intitulée «Les parents, les enfants et nous ». 
 Mars 2009 : journée d’évaluation du fonctionnement de l’équipe selon les 4 éléments de la pyramide de Barlow (les objectifs définis par le projet d’accueil, les rôles des professionnels qui travaillent pour réaliser l’ensemble des objectifs, toutes les procédures nécessaires à l’accueil des enfants ainsi que celles mises en place pour faciliter le travail et enfin les relations inter-personnelles). La journée a été menée par Michèle Ladrière. Chaque membre de l’équipe a eu l’occasion de s’exprimer sur tout ce qui fonctionne bien et sur tout ce qui pose difficultés dans les 4 domaines. La journée était intitulée : « Une évaluation constructive pour une évolution du travail » ; elle a abouti à des décisions de changement et à une série de pistes d’actions qui sont évaluées régulièrement.
 Septembre 2011 : journée pédagogique intitulée « En route pour 2012… » animée par Michèle Ladrière et ayant pour objectif de faire évoluer notre projet d’accueil d’une part sur les jeux et d’autre part sur les communications aux parents. Cette journée faisait suite à des réunions préparatoires avec toute l’équipe, réalisées dans toutes les sections en vue d’effectuer :

1.  l’inventaire détaillé du matériel et des jeux existants,

2.  l’élaboration d’une liste de nouveaux jeux 

3.  l’organisation de la disponibilité de tous les jeux dans toutes les sections
 Novembre 2013 : journée pédagogique organisée par l’ISBW et intitulée « Douces Violences ». Elle nous a permis de repérer les violences exercées dans notre quotidien et d’en comprendre les incidences sur le jeune enfant.
 Novembre 2014 : journée pédagogique animée par la conteuse de la bibliothèque qui prend en charge 1 fois par mois des ateliers d’éveil au livre dans nos sections. L’objectif de cette journée était triple
1° réfléchir ensemble sur l’intérêt de raconter aux bébés
2° prendre le temps de découvrir de nouveaux livres

3° partager un moment de réflexion sur la pratique de la lecture aux tout-petits
 Novembre 2015 : journée pédagogique intitulée « De la réflexion à l’action » animée par Geneviève Salengros. L’objectif de la journée était d’une part la prise de contact avec la nouvelle mouture du projet d’accueil et d’autre part la création d’une page de garde et d’une page de fin pour la partie destinée aux parents sur la base d’un abécédaire créé au fil des réunions d’équipe.
 Décembre 2017 : journée pédagogique animée par Aïcha Dehaese, psychologe, et intitulée « A la découverte des émotions. Accompagner les émotions de l’enfant ». L’objectif de la journée était de pouvoir reconnaître, mieux comprendre et contenir les émotions des enfants sans se laisser déborder par nos propres émotions.
· Bilan régulier du travail réalisé, et élaboration de projets pour  les années suivantes…Le dernier en date s’intitulait  «Bilan 2005-2006, Projets 2007» et permettait à chacune d’entre nous de réaliser la richesse de nos structures tant au point de vue matériel que professionnel…ainsi que le chemin parcouru depuis les débuts de la crèche(1975). En 2009, le bilan a été réalisé « grâce » à la participation de la responsable à la phase test du nouvel outil d’évaluation du plan d’amélioration de la qualité…Depuis ce dernier bilan, l’outil d’auto-évaluation créé par l’ONE offre un support intéressant à un regard critique sur notre fonctionnement.
· Organisation de journées d’embellissement pendant lesquelles nous nettoyons, rangeons, rénovons (ex. : lors de fermeture de la crèche pour pont…)
· Mise en place d’un bilan motivationnel, individuel et confidentiel sous forme d’entretien entre chaque membre de l’équipe et les deux responsables sur base d’un outil commun à l’ensemble des structures communales de Braine-l’Alleud (confer annexe 1). Il s’agit d’un temps d’arrêt sur les pratiques, les difficultés et les souhaits par rapport au projet d’accueil et au profil de fonction. C’est donc un espace de paroles, de réflexion, de partage, de recherche de sens et de solutions. Concrètement, au terme de cet entretien, il s’agit d’extraire en commun les axes pratiques à affiner et à travailler pour l’année suivante, via éventuellement des formations adéquates.
3° Formations à l’extérieur, toute formation extérieure faisant l’objet d’un retour à l’équipe 
· Formation sur l’évaluation (évaluation du fonctionnement de l’équipe et évaluation des personnes) à l’attention des responsables uniquement ; cette formation a par ailleurs soutenu la réalisation d’une journée pédagogique en mars 2009 (cf 2.2°p.19)
· Poursuite des formations CEMEA (Centre d’Entraînement aux Méthodes d’ Education Active) : toutes les puéricultrices  ont suivi les formations intitulées  « Education active des moins de 3 ans » niveau Sensibilisation et Approfondissement. Elles ont donc toutes le même acquis pour poursuivre une réflexion plus approfondie. 
C’est ainsi que nous consacrons beaucoup de temps à préciser nos optiques éducatives. Entre-temps les nouvelles puéricultrices commencent la formation au fur et à mesure de leur arrivée et les plus anciennes suivent, selon leurs intérêts mais aussi leurs compétences et le retour qu’elles peuvent en faire, le niveau Perfectionnement. Les différents thèmes suivis à ce niveau font régulièrement l’objet d’un retour à l’équipe en réunion. Il y a eu :

· « Comment l’adulte accompagne-t-il l’activité de l’enfant après deux ans ? »

· « Le rôle de l’équipe dans l’encadrement des stagiaires »

· « Accompagner le jeune enfant : du pulsionnel au social »

· « Les relations Professionnels-Parents » (2010)

· « Bouger c’est jouer, jouer c’est apprendre »(2011)
· Ouverture aux formations du FRAJE : suivi des conférences pour la majorité des puéricultrices et participation de 2 puéricultrices à un groupe de travail sur l’observation ( «  Regarde ce que je fais » ). En 2007, une formation sur les relations professionnels-parents a abouti à la journée pédagogique de 2008 (cf 2.2° p.19)
· Inscription de quelques puéricultrices à des formations proposées par l’Ecole des Parents et des Educateurs afin d’approfondir des sujets suscitant des avis divergents au sein de l’équipe. Certaines ont participé à la formation « Du besoin de manger au plaisir de manger » avec comme objectif un meilleur accompagnement des émotions des enfants lors des repas pour en faire de réels moments de plaisir et de partage. D’autres ont participé à la formation intitulée « Pleurs ou colères des bébés et des jeunes enfants. Mieux les comprendre et rester dans la bientraitance » avec comme objectif d’ajuster les réponses des professionnelles aux attitudes des enfants.

· Certaines formations proposées par l’ISBW ont également suscité l’intérêt de l’équipe. C’est ainsi que deux puéricultrices ont suivi la formation « Moi, enfant et mes émotions dans la relation à l’autre », toujours dans le même registre,  et deux autres puéricultrices « Aie confiance » afin d’affiner ce sentiment pour elles et d’améliorer leurs relations aux enfants. Quant aux responsables, elles ont participé à la matinale « Aménagement de l’espace, quels enjeux ? » dans le but de soutenir les puéricultrices dans leur volonté d’aménager l’espace des sections de manière modulable.
· Rappels et répétitions des techniques de réanimation du nourrisson : les puéricultrices ont demandé à pouvoir disposer, par période, du mannequin de réanimation pour s’exercer…En outre, des cours systématiques donnés par la Croix-Rouge à l’ensemble du personnel des crèches de Braine-l’Alleud (et intégrés dans le budget « formations ») ont été planifiés entre septembre 2012 et l’année 2013. 
· En ce qui concerne les premiers gestes qui sauvent à donner aux adultes, une puéricultrice de chaque structure a suivi une formation de secouriste industriel.
· Une formation au conte a été suivie par quelques puéricultrices particulièrement intéressées et motivées par l’éveil au livre…Cela a conduit à l’acquisition de superbes livres et marionnettes judicieusement choisis mais aussi à l’organisation d’une journée pédagogique pour que l’ensemble de l’équipe y soit sensibilisée (cf 2.2° p.20)
· En 2012, une auxiliaire professionnelle a eu l’occasion de participer à la formation « Hygiène en cuisine de collectivités » organisée par l’ONE. Cela lui a permis de prendre de l’assurance par rapport à ses pratiques et par rapport aux explications qu’elle pouvait donner à ses collègues. En parallèle, les exigences de l’AFSCA impliquent la mise en place de procédures qui demandent rigueur, précision et surtout beaucoup de temps en transmissions de règles pour qu’elles soient comprises, assimilées et intégrées. De là découle notre décision en 2013 de faire préparer les goûters, non plus par les puéricultrices mais par les auxiliaires professionnelles. En mai 2015, une formation organisée en collaboration par l’ONE et l’AFSCA a été suivie par l’infirmière et 1 auxiliaire professionnelle, toujours dans le but d’appliquer les consignes permettant un contrôle favorable.
2. Participation dynamique des puéricultrices
Quand les puéricultrices souhaitent parler d’un problème propre à leur section, relatif au groupe ou à un enfant en particulier, elles ont la possibilité d’organiser une réunion rien qu’entre elles. La présence de responsable n’est pas toujours indispensable.
3. Accueil des stagiaires
Au fil de notre progression, l’accueil de stagiaires dont les études n’avaient pas de rapport direct avec la profession de puéricultrices (ex. Humanités) était de plus en plus mal vécu et donc de moins en moins accepté par l’équipe…

Par contre, il nous semblait important d’ouvrir nos portes aux écoles de puériculture, et de permettre aux futures puéricultrices d’effectuer leurs stages chez nous…tout en s’impliquant d’avantage dans leur intégration et leur suivi. C’est ainsi que nous accueillons des stagiaires de 5e, 6e et 7e Puériculture de l’école Saint-François d’Assise de Tubize.

Dans le but de se dynamiser, les puéricultrices ont réalisé un travail de synthèse sur base du document reçu à l’ONE « Accueillir et encadrer des stagiaires en puériculture et aspirantes en nursing dans les milieux d’accueil 0-3 ans, Quoi ? Pourquoi ? Comment ? ». Une farde reprenant les documents essentiels et les informations importantes est disponible pour l’ensemble des « référentes », afin de pouvoir garantir au mieux l’encadrement.

Chaque fois que le travail le permet, l’infirmière responsable participe au jury de qualification de fin d’études. La lecture approfondie de tous les TFE axés sur l’analyse du projet d’accueil de différentes crèches permet une grande ouverture aux diversités et aux nouveautés. La rencontre avec les enseignants permet de suivre l’évolution de la formation et le profil des jeunes diplômés.

IV. Approfondissement de divers points apportés par la pratique

Au-delà de l’organisation nécessaire au bon fonctionnement minimal quotidien, nous nous sommes fixés les priorités suivantes que nous approfondissons en parallèle :

1. Approche plus nuancée de la familiarisation.
De nombreuses réunions d’équipe (de janvier 2005 à janvier 2007) ont été nécessaires pour aboutir, en juin 2007, à la réalisation d’un schéma de périodes de familiarisation.

Ce schéma se réfère à notre pratique quotidienne et tient compte des aléas. Il s’agit bien d’un « idéal », qui ne pourra pas être respecté lors de chaque familiarisation (disponibilité parentale réduite, enfant malade,…) mais vers lequel il faut tendre. 

La première rencontre a lieu en matinée, vers 9h30 ; elle consiste en un entretien entre le(s) parent(s) et une puéricultrice de la section de l’enfant, en présence de celui-ci. Sur base d’un outil de travail récemment retravaillé, tant pour l’accueil des bébés que l’accueil des enfants de plus d’un an (confer annexe 2 et 3), la puéricultrice va aborder avec le(s) parent(s) toutes ses habitudes (sommeil, repas, développement…)

C’est à ce moment que la puéricultrice prévoit avec le(s) parent(s) le plan de familiarisation prévoyant une présence de l’enfant au moins 7 fois sur 2 semaines complètes, en y intégrant un repas et une sieste.

Ce schéma type a été élaboré de la manière suivante :

· 1/2H avec un parent (papa ou maman) en section.

· 1H dont 1/4H ou 1/2H avec un parent (papa ou maman). Certains parents préfèrent rester +/- longtemps et il s’agit de respecter ce souhait.

· 1H avec l’accueil au coin accueil (plus d’entrée des parents en section).

· 2H

· 2H

· 3H (9-12H)

· 3H (9-12H)

Lors de l’élaboration de ce planning, il est important de tenir compte des restrictions suivantes :

· Les périodes de familiarisation ne doivent pas avoir lieu pendant les heures de repas des enfants en section, excepté pour la dernière période (9-12H). 

· Il faut s’assurer lors de la prise des rendez-vous avec les parents, qu’il y ait suffisamment de personnel pour que la puéricultrice soit disponible pour s’occuper de l’enfant pendant sa période de familiarisation
· Si l’on prévoit une période de familiarisation pour plusieurs enfants le même jour, il faut veiller à ne pas prévoir des rendez-vous trop rapprochés, car un parent peut toujours avoir un peu de retard ou un peu d’avance…

· Quand on a un 1er entretien avec un parent, il ne faut pas avoir en même temps une période de familiarisation en présence d’un autre parent afin de préserver le secret professionnel et le respect de la vie privée.
· Lorsque l’enfant rentre à la crèche, il est souhaitable, pour lui, d’attendre une semaine (ou l’équivalent de 5 jours de crèche) avant d’introduire un nouveau type de repas à la crèche.

Pour faciliter l’organisation de toutes les périodes de familiarisation lors d’entrées groupées (janvier ou septembre), nous avons élaboré un planning accessible à toute l’équipe reprenant les heures des entretiens, l’horaire des périodes de familiarisation avec ou sans parent, le nombre de puéricultrices présentes…

Globalement, les parents sont respectueux de ce type d’exigences à quelques exceptions près :

· Ceux qui ne respectent pas les horaires prévus

· Ceux qui ne comprennent pas l’importance de la familiarisation
2. Tute et Doudou

Plusieurs réunions d’équipe ont été nécessaires pour atteindre la position commune suivante : si l’enfant en a besoin, il n’y a aucune restriction quant à l’octroi de sa tute et /ou de son doudou en section. Ce n’est pas un caprice, c’est un besoin. 
Chez le tout petit, il s’agit essentiellement d’objets familiers dont l’odeur est rassurante et sécurisante, et répondant éventuellement au besoin de succion.

Chez les plus grands, le doudou permet un travail psychique à l’enfant ; il lui permet d’être rassuré même en l’absence du parent. On ne fait pas plaisir à un enfant en lui donnant son doudou quand il a fait une bêtise, mais on lui donne un outil pour se reconstruire.
Nous considérons que le doudou :
· est un objet fétiche, unique et personnel

· dont l’odeur est familière

· que l’enfant peut serrer et dorloter 
· avec lequel il peut jouer
· est un objet de transition entre la maison et la crèche

· augmente la sécurité et l’autonomie dans les situations nouvelles.

Dans le même esprit, nous demandons aux parents d’apporter des photos de famille à partir de la section des moins grands, ce qui permet à l’enfant d’échanger avec les autres enfants et les adultes mais aussi de garder en tête la continuité de l’existence et la présence de leurs parents (au sens large). 
3. Les échanges professionnels/parents
1° Réunion pour les futurs parents
Au cours de notre cheminement, au cours de nos échanges, nous avons mis en évidence l’importance de l’accueil de l’enfant mais aussi de l’accueil des parents. Dans nos échanges réguliers avec ceux-ci, il nous est apparu au fil des années qu’ils avaient plus que jamais besoin d’être pleinement informés et rassurés.

Par ailleurs, l’équipe souhaitait s’exprimer, expliquer son travail et sa manière d’être avec les enfants.

C’est ainsi que depuis 1994 nous organisons 2 fois par an une réunion d’information à l’attention de chaque nouveau groupe de futurs parents.

Si nous avons, au cours des premières années, illustré notre réunion par un reportage de diapositives, il nous a paru opportun de réfléchir à une nouvelle manière de présenter notre travail. Nous faisons donc visiter nos locaux en mettant directement en évidence les moments-clés d’une journée en crèche, ainsi que les mots-clés de notre projet d’accueil. Les parents peuvent dès lors intervenir à tout moment et poser les questions qui les préoccupent.

Les informations transmises sont réactualisées afin de refléter au mieux la réalité de notre pratique quotidienne. En effet, étant donné que nous sommes dans un processus évolutif, au fil du temps, nous réajustons notre manière d’être et nous améliorons l’environnement matériel.

Nous sommes convaincues de la nécessité de ces réunions; jamais le climat de confiance ne s’est installé de manière aussi rapide et durable ; l’élément essentiel qui en atteste est que lorsque les parents n’ont pu se libérer pour y assister, les relations sont toujours plus difficiles à établir.

Au cours de ces 2 dernières années, nous avons quelque peu réajusté notre regard et nos attitudes pour un meilleur soutien à la parentalité et un travail dans la continuité « maison/crèche ».
En lien avec la multiplicité des modèles de pratiques  parentales (« co-dodo », bercement, port en écharpe…), il nous a paru indispensable de sensibiliser les parents au fait que ces habitudes peuvent entraîner chez le bébé un lien de trop grande dépendance avec eux par rapport à ce que nous pouvons lui offrir à la crèche…

2° Réunion avant le passage vers les Grands
Dans le cadre de l’organisation progressive du passage des moyens vers le côté des grands (périodes de familiarisation dans les nouveaux locaux, questionnaire concernant l’évolution de la diversification alimentaire remis aux parents…), les  puéricultrices ont ressenti le besoin d’organiser elles-mêmes une réunion à l’attention des parents dans les futurs locaux. Les responsables, quant à elles, n’assistent pas à cette réunion ; elles l’introduisent et restent à la disposition des parents au sein de la crèche. 

C’est au  moment de l’introduction  que les responsables profitent de l’occasion pour expliquer tout ce qui a été mis en place dans cette section au fil des années afin de diminuer les tensions liées au développement moteur intense des enfants (âge de la marche, des escaliers et des chutes…) mais aussi liées à l’âge de l’opposition (non, colères, tests…). Les réflexions de l’équipe ont permis d’améliorer la sécurité affective et le rythme de vie des enfants…Elles ont aussi abouti au maintien d’une continuité à travers le passage… Savoir que les professionnels ont eux aussi des difficultés liées à l’âge des enfants du groupe permet aux parents d’être rassurés quant à leurs compétences. 
L’intervention des responsables s’inscrit dans une forme de soutien à la parentalité… Depuis fin 2013, les responsables profitent de l’occasion pour conseiller aux  parents de faire le choix d’une école pour leur enfant et de l’y inscrire dès l’âge de 18 mois…
Faisant référence à une formation organisée par la ville de Bruxelles en 2013, elles leur donnent les pistes suivantes pour aiguiller leur choix :

· Quel est le taux d’encadrement ?

· Y a-t-il 1 puéricultrice ?

· Y a-t-il 1 familiarisation prévue ?
· Y a-t-il 1 spécificité du projet pédagogique de l’école concernant les plus petits ?

· Quel est l’espace de jeux en classe ?

· Y a-t-il 1 place pour l’objet transitionnel de l’enfant ?

· Où dort-il ?

· Où mange-t-il ?

· Où sont les toilettes ?

· Qui prend les enfants en charge le midi, à la récré, à la sieste ?

· Comment communique-t-on avec les parents ?
· Et si l’enfant doit aller à la garderie ? (encadrement ?, lieu ?, occupation ?, échanges entre école et garderie ?)

· Enfin, quel est le nombre d’adultes et de lieux différents que l’enfant va traverser et partager alors qu’entre 2 ans et ½ et 3 ans, il aura encore besoin de repères et de stabilité tant au niveau des personnes que des lieux…

3° L’aménagement de la fin de séjour

En 2011, nous avons mis sur pied une nouvelle réunion avec les parents lors du passage chez les «Diablotins». Nous voulions mettre en évidence les bénéfices de notre travail vers  l’autonomie et  partager les observations des acquis des enfants avec leurs parents. La prise en considération par tous les adultes du développement de « l’enfant devenu grand » était une forme de préparation à la fin du séjour à la crèche. 
Les réunions se faisaient dans une ambiance conviviale, les parents partageant leurs anecdotes dans la bonne humeur.

Cependant, nous avions le sentiment de ne pas atteindre nos objectifs : nous ne touchions pas les parents dont l’enfant avait un parcours plus difficile…

Fin 2012, insatisfaites de ces réunions trop impersonnelles, nous avons organisé des entretiens de type individuel avec les parents. 
L’objectif poursuivi est un départ à l’école judicieux dans le respect des compétences propres à l’enfant.

Notre démarche est devenue la suivante :

Quelque temps avant le passage chez les «Diablotins», les puéricultrices  rassemblent leurs observations concernant les enfants sur base d’une grille (confer annexe 4) comprenant divers items d’observations concernant quatre thèmes : 
· L’affectif

· Les activités

· Le langage

· La propreté

Elles résument ensuite chaque thème en quelques phrases succinctes qui serviront de support à l’entretien.
Les entretiens se font en fin de journée, de 30 minutes en 30 minutes (plusieurs dates sont proposées ainsi que plusieurs plages horaires et les parents s’inscrivent en fonction de leurs possibilités)
Les puéricultrices de la section sont toutes présentes à l’entretien ainsi qu’une des  responsables (en tant que garant du projet d’accueil).

De manière globale, les parents sont enchantés de l’entretien, ils se sont parfois retrouvés « petits », ils ont aussi réalisé à quel point leur enfant était différent en collectivité et ont parfois modifié leur décision par rapport son entrée à l’école… 
Entre-temps, le travail avec les parents se poursuit, nous veillons sans cesse à améliorer la communication avec eux, tout en restant professionnels et en évitant de s’immiscer dans leur vie privée : l’enfant reste le centre de nos échanges.

4. Aménagement modulable de l’espace
1° Chez les petits

L’allègement du module de la section des petits ainsi que l’enlèvement du portique séparant le côté bébé du côté moyen ont permis d’obtenir une meilleure visibilité et une impression d’espace agrandi. Cela a ainsi entrainé l’occupation d’une partie de la pièce pour un « coin repas » séparé permettant aux enfants qui mangent d’être sereins et en totale osmose avec l’adulte qui s’occupe d’eux. En dehors des repas, l’espace peut être occupé différemment par les enfants.
Néanmoins, à certains moments de la journée, il est toujours possible de séparer les bébés des moyens de manière modulable.
L’acquisition de nouveaux tapis et coussins ainsi que la possibilité de stocker à l’étage le matériel utilisé permettent un réaménagement de l’espace en fonction de l’évolution motrice des enfants. Le lit d’éveil peut aussi être retiré en fonction du groupe présent.

Les nouveaux éclairages permettant un réglage de l’intensité lumineuse donnent aussi la possibilité d’une ambiance « modulable » particulièrement agréable

2° Chez les moins grands
Pendant plusieurs années, des problèmes récurrents de tensions ont été difficiles à gérer par l’ensemble de l’équipe à chaque passage dans la section des moins grands…Si la première cause qui venait à l’esprit était l’âge des enfants (âge de l’opposition…), il a fallu de nombreuses réunions d’équipe pour mettre en place diverses solutions qui respectent les transitions et améliorent le sentiment de sécurité, la stabilité et les repères des enfants :

· transformation de la salle de bain en un lieu ouvert et accessible aux enfants

· aménagement d’un dortoir séparé

· réunion de parents avant le passage de la section des moyens à la section des moins grands

· organisation de périodes de familiarisation dans le nouveau local

· respect plus pointu de la continuité tant au niveau du sommeil (possibilité de sieste le matin pour ceux qui en ont besoin…) qu’au niveau des repas (changement alimentaire progressif au moment du passage…)

· mise en place, au cours de réunions préparatoires, de règles claires, cohérentes et respectées par toutes les puéricultrices de la section.
L’acquisition de plusieurs barrières et portiques amovibles ont permis la création d’un coin repas et d’un sas d’accueil. Le coin repas peut être modulé en fonction de l’âge des enfants, de leur nombre, de leur capacité à manger seul et de leur développement moteur. Ainsi, il peut s’ouvrir et agrandir l’espace à certains moments mais aussi se transformer en espace pour les activités plus calmes.

Les nouveaux porte-manteaux placés dans le couloir et la délimitation du sas d’accueil pour les parents avec petit panier personnel ont fait en sorte qu’ils ne doivent plus traverser la section. De plus, grâce au sas, la porte d’entrée de la section ne s’ouvre plus directement dans l’espace des enfants.
L’aspect modulable de l’espace est plus pratique, permet une meilleure utilisation du local, une meilleure adaptation et une meilleure individualisation des relations lors de certains moments.
3° Chez les plus grands

Les tables et les chaises des enfants ont été installées dans le local contigu à la section qui servait d’espace de rangement. Cette pièce est devenue la salle à manger mais aussi un espace pour scinder le groupe pour des activités plus posées.

Cette transformation a permis un meilleur aménagement de la section avec une augmentation de l’espace de jeux.

4° Chez les Diablotins
Les évolutions positives des aménagements modulables des espaces des autres sections a donné l’envie de modifier régulièrement les coins jeux, en fonction des besoins du groupe et de l’âge des enfants.
5. Le Change
Au cours de ces dernières années et ce dans la continuité de notre projet d’accueil, nous avons surtout cherché à établir une réelle coopération entre adultes et enfants. Pour y arriver, il faut prendre, à chaque nouvelle acquisition de compétences de l’enfant, le temps d’une observation ou d’un ajustement. Le temps du change fait donc partie d’un de ces moments privilégiés et  doit être un moment agréable pour l’enfant. Des gestes adaptés et des échanges verbaux sont indispensables.

Au cours de son premier âge, l’enfant doit être contenu et enveloppé, ses vêtements seront ôtés délicatement, en respectant les tensions et les mouvements involontaires. Il doit sentir que les mains posées sur son corps sont des mains qui interrogent et le sollicitent.

Au fur et à mesure, l’enfant va se mouvoir, réagir, utiliser ses mouvements  volontaires pour répondre à l’adulte. Puis il va regarder, toucher les objets autour de lui, découvrir, s’intéresser à l’environnement de la table de change ou d’habillage ainsi qu’au corps et aux vêtements de l’adulte.

Pour le change, l’adulte peut ou doit intervenir en captant l’attention de l’enfant par le dialogue, qu’il soit verbal ou sensori-moteur. Le change se fait bien sûr dans le respect de la notion de coopération, mais celle-ci n’implique pas d’allonger la durée du soin indéfiniment : la puéricultrice, tout en respectant les jeux de l’enfant, ne va pas relancer une nouvelle séquence, ni nécessairement mener le jeu à terme.
La puéricultrice peut ainsi avec les gestes adéquats apprendre à changer un enfant qui se retourne, se met à plat ventre, à genoux, debout (apprentissage professionnel qui peut prendre quelques semaines, quelques mois)

Le moment de change est donc considéré par l’adulte comme un moment de complicité. C’est ainsi qu’il le deviendra également pour l’enfant et représentera une expérience positive supplémentaire.

Le retour à l’automatisme va de pair avec des moments de bavardages entre collègues. Quand l’attention de la puéricultrice quitte l’enfant (propos d’adultes au-dessus de sa tête), celui-ci peut se sentir manipulé et considéré comme un objet.

L’attention de l’adulte doit se porter également

· sur les positions à respecter pour le laver, l’essuyer, l’habiller

· sur le respect de son intimité corporelle et psychique par rapport aux autres adultes ou enfants

Les moments qui précèdent et suivent le change seront à considérer de la même façon : comment prendre et prévenir l’enfant qui est dans son lit, le reposer sur le sol, le quitter, comment lui expliquer le temps du change?

La manière de procéder de l’adulte va une fois de plus varier selon l’enfant et son niveau de développement. Elle sera donc toujours à reconsidérer.

Par une meilleure connaissance des agissements et des réactions de l’enfant (par l’observation), on peut mieux déceler les signes de bien-être, de peur ou de malaise de l’enfant.

Le respect du développement psychomoteur de l’enfant et de sa croissance est un cheminement permanent et demande une adaptation constante de la part de l’adulte. 

1. Chez les bébés rampants, la puéricultrice tient compte par exemple du besoin du bébé de se retourner, de s’agenouiller, de manipuler…

2. Chez les plus grands, elle invite l’enfant à l’accompagner soit à la salle de bains, soit à l’endroit de change, tout en évitant de l’interrompre dans son activité.

Ce respect nous a conduits notamment à aménager les tables de change et à développer les bonnes conditions pour un change debout chez les plus grands (confort, hygiène, apprentissage pour l’adulte…)

Une fois de plus, dans le contexte et dans l’ensemble de nos pratiques, il est important qu’au sein de l’équipe, il y ait une continuité dans la manière de comprendre et d’agir au cours de l’évolution de l’enfant dans les différentes sections.

Chez les bébés-moyens :

La table est de bonne dimension pour que l’enfant s’y sente à son aise, couché sur le dos, les jambes non pendantes et suffisamment large pour qu’il puisse se retourner 

La table est adaptée à la taille de la puéricultrice pour éviter les maux de dos et pour qu’elle puisse voir le visage de l’enfant et entrer en relation avec lui.

A cet effet, nous avons fait réaliser une estrade devant 2 des 3 blocs de change pour permettre aux puéricultrices de choisir leur endroit de change en fonction de leur taille.

Un rebord de 15 cm de hauteur entourant la table sur 3 côtés, assure la sécurité du bébé.

Le bloc de change est intégré dans la section. Aucune barrière ne sépare la salle de bain de la section. Cela permet aux enfants qui le souhaitent de se déplacer auprès des puéricultrices…

Chez les moins grands :
Le bloc de change est aussi intégré dans la section, ce qui permet aux enfants de rester à proximité de l’adulte…Celui-ci peut également rester en contact visuel et verbal avec le groupe…

Afin de permettre à la puéricultrice de suivre le mouvement de l’enfant au cours du change, nous avons conçu une table à langer avec des rebords de plus de 30 cm.

Chez les plus grands :

Le bloc de change est intégré complètement dans la section. Il est composé de trois endroits distinct :

· La partie « change-debout » : un petit banc est installé afin que les puéricultrices puissent s’y installer avec l’enfant debout devant elles, l’enfant ayant acquis une bonne stabilité. C’est à cet endroit que se fait le déshabillage et le rhabillage des enfants (avec l’aide des enfants eux-mêmes), que l’on commence à proposer éventuellement le petit pot, que se met le lange pour la sieste, bref, que se font les changes simples.

· La partie bloc de change traditionnel : un escalier permet à l’enfant de grimper jusqu’au coussin de change, où se font les changes en cas de selles.

· La partie « petits wc » en faïence pour les enfants ayant acquis la propreté.

6. Le Repas
Le repas fait partie des processus de socialisation. Il correspond à un besoin et doit rester un plaisir. L’organisation, le déroulement et l’atmosphère du repas conditionnent la participation de l’enfant et son plaisir. L’attitude de l’adulte en regard de l’alimentation aura également un impact sur l’investissement de l’enfant.

Comme tout moment privilégié, la relation entre la puéricultrice et l’enfant est mise à l’avant-plan. Elle est faite d’observation, d’échanges et d’attentions. De fait, en étant à l’écoute de l’enfant (de ses goûts, de ses mimiques, de ses plaisirs et de la façon dont il se nourrit) la puéricultrice amènera l’enfant, au fur et à mesure de son rythme de développement, à devenir autonome et à profiter du moment des repas comme moment privilégié entre enfants …

Une Réponse Véritable de l’enfant à une demande de l’adulte est plus lente à construire qu’un automatisme… Il est donc important de ne pas aller trop vite …

Les repas sont bien sûr adaptés à l’âge, au régime et au développement moteur de l’enfant. Du lait - voire du lait maternel - à la panade, du mixé à l’écrasé, du biberon aux couverts, des bras à la chaise,… tous ces passages se font en douceur, selon l’avis du pédiatre ou selon l’observation de la puéricultrice, et en concertation avec les parents. Un dialogue permanent est donc indispensable en vue de s’adapter au mieux à la réalité alimentaire de chaque enfant. De plus, en étant à l’écoute de l’enfant, la puéricultrice tente d’avoir une connaissance parfaite des goûts et des capacités de l’enfant.

Par ailleurs, nous n’oublions pas les difficultés représentées par l’enfant qui « mange mal », « lentement », « avec avidité », …, ni les situations où l’alimentation peut être un moyen d’expression de conflit ou de perturbation relationnelle importante. Les adaptations nécessaires de la part de l’équipe reposent sur les observations et la compréhension de chaque enfant.

D’emblée, les repas sont donnés dans les bras de la puéricultrice, confortablement installée dans un fauteuil, afin de faire profiter l’enfant d’un contact physique privilégié supplémentaire.

Cependant, pour des raisons bien spécifiques, l’enfant peut recevoir son repas dans le relax. Si les parents ont pris l’habitude de donner à manger au bébé dans le relax, cette position sera respectée dans un premier temps pour être modifiée petit à petit…

Chez les moyens, les repas sont aussi donnés individuellement sur les genoux, tout en veillant à ce que la position de l’enfant respecte son développement moteur…

Toutefois, l’enfant qui marche, qui est capable de boire seul au verre sur les genoux de la puéricultrice et qui en manifeste le désir, peut manger à table, assis sur une petite chaise adaptée à sa taille, avec l’aide de la puéricultrice. La relation reste privilégiée.

Au moment du passage chez les moins grands, certains enfants mangent encore sur les genoux, tandis que d’autres mangent à table. L’enfant continue son apprentissage dans l’autonomie avec le maniement de la cuillère. Dans un premier temps, l’adulte aura sa cuillère et l’enfant la sienne : cela lui évite la frustration de devoir partager son ustensile et cela permet à la puéricultrice de l’assister dans son apprentissage.

Par la suite, les plus autonomes vont apprendre le partage du moment du repas en mangeant par groupe de 2 enfants, pour enfin se trouver à quatre à table.

Chez les plus grands, avec l’aide de la puéricultrice, les repas sont donnés par petits groupes de +/- six enfants par table. Les boissons sont servies en même temps que le repas. Les enfants vivent le repas de manière conviviale.

Nous sommes toutefois attentives à ne pas installer les enfants à une table vide, en attendant le chariot des repas. Les enfants sont invités à prendre place à table au moment même du repas.

Nous n’utilisons jamais de bavoirs rigides afin de ne pas entraver les mouvements de l’enfant. Dans le même ordre d’idées, nous ne mettons pas de bavoirs en dessous de l’assiette. Il est important que l’enfant soit libre de ses mouvements afin d’être autonome et d’acquérir une maîtrise totale de la situation.
Pour que le repas se passe bien, il est également important que la puéricultrice donne ses repères à l’enfant. Dans la continuité de la relation qu’elle entretient avec l’enfant, la place que la parole prend est très importante. Tant que les enfants ne mangent pas ensemble à table, il y a lieu de prévenir l’enfant quant à son tour et lui expliquer l’attente …
Lorsque les enfants sont ensemble à table, il y a lieu de communiquer avec eux sur le repas, sur ce que l’on mange, sur comment on mange, sur le partage des repas…

Dès la section des bébés, l’eau minérale est proposée avec chaque repas solide dans un verre transparent. Cela permet à l’enfant de voir le liquide bouger dans le verre et donc, cela lui permet très vite de pouvoir doser son geste afin de boire correctement. La taille du verre évolue avec l’âge des enfants et donc, avec ses capacités motrices : selon les différentes sections, on passera d’un mini-verre à un gobelet plus grand.

7. Les jeux
La question du jeu, des jeux et des activités est une de nos priorités en tant que point fondamental de l’accueil. 

Jouer est un outil de structuration pour le développement de l’enfant, du plus petit au plus grand. 

Jeu et  activités sont essentiels pour soutenir la mise en place des expériences motrices, intellectuelles, symboliques et affectives au cours des étapes successives de la vie de l’enfant. 

Le matériel de jeu mis à la disposition des enfants, pour être adapté comme l’ensemble de leur environnement, doit correspondre, étape par étape, aux manipulations, mouvements et activités spontanées observées. Nous veillons à ne pas mettre l’enfant en présence  de jeux dépassant ses possibilités motrices ou de compréhension afin de ne pas éveiller de frustrations ou de le mettre en situation d’échecs  répétés. 

Une découverte épanouissante des objets implique de laisser à l’enfant son autonomie dans ses manipulations et constructions. 

L’utilisation des jeux et du matériel conduit également à poser des limites, à mettre un cadre structurant. 
Même les rangements, les tris des jeux  sont moments de plaisir et occasion de prendre conscience des ressemblances et différences, d’organiser progressivement catégories et classements au niveau de la pensée naissante. .

L’accompagnement de l’adulte dans les moments d’activités spontanées ou plus organisées permet de verbaliser  ce que l’enfant découvre, réalise, réussit.
La puéricultrice soutient et encourage l’enfant par son regard, sa parole.

De la même manière que tout l’aménagement  de la crèche est respectueux de la qualité indispensable à la sécurité en collectivité, les jeux choisis sont conformes aux normes.
Par rapport à la tranche d’âge des Diablotins, il nous semble indispensable d’insister sur les notions de partage et de convivialité. La symbolisation et l’utilisation plus importante du langage verbal fait place à l’usage des rires, de l’humour et des plaisanteries.
L’autonomie et la créativité dans les jeux impliquent cependant le respect des coins jeux aménagés : respect et limites sont tout-à-fait intégrables par les enfants au vu des expériences antérieures (par contre nécessité d’un travail particulier et d’un temps d’adaptation à ce système pour les enfants nouvellement inscrits)

Une attention particulière doit nous conduire à privilégier un type de jeux selon les moments de la journée, selon la taille du groupe, selon l’état de fatigue des enfants. La fréquence d’utilisation des jeux ainsi que le  style des activités proposées doivent  être connus par l’ensemble des puéricultrices d’une section et réexaminés régulièrement. 

Par exemple, les livres seront manipulés de manière libre uniquement sous  le regard attentif de l’adulte. Ils seront mis à la disposition des enfants dans la continuité d’une « activité lecture », après  un moment de calme et de concentration.

Dans le potentiel de jeux dont nous disposons, les utilisations diverses et différenciées doivent être clairement reconnues : comme l’utilisation en petits groupes, individuelle, libre, avec aide et soutien proche ou plus dirigée …
Respecter les attentes que nous pouvons avoir dans ce domaine, exige un examen continu, une remise en état si nécessaire et si possible, un tri régulier. Eliminer ce qui n’est plus intéressant, ce qui ne convient vraiment pas ou plus en fonction de l’évolution d’un groupe est aussi une tâche à renouveler constamment.
Discussions et revue des « modes d’emploi » plus fréquents et systématiques dans les équipes et entre équipes conduisent à une plus grande finesse dans l’exploitation du matériel.
Tout comme les jeux utilisés doivent être en parfait état, il est nécessaire que le matériel de bricolage et de créativité soit adapté à cet âge particulier, de bonne qualité et esthétiquement attirant. L’objectif de ce type d’activités ne réside pas dans son aboutissement .Ce qui nous semble plus important est l’implication de l’enfant, sa découverte de ses « potentialités » et son plaisir devant ses productions (et celles des autres…)

La liste des activités durant la matinée est systématiquement communiquée au changement de puéricultrices pour la poursuite de l’après-midi. 

La répartition (après-coup) de la semaine de jeux dans chaque section avec le relevé des activités est encore en projet (mode de notes et de transcription, temps à trouver pour la prise de note sans  préjudice de présence et d’attention).

Le but est  de créer un journal de bord regroupant : ce qu’il faut, ce qui marche, ce qu’il manque et ce qui est superflu et ainsi de soutenir  l’investissement de chaque puéricultrice dans ce secteur.
L’achat du matériel doit se faire en concertation, les décisions seront collégiales pour l’ensemble des puéricultrices et soumises à discussion globale.
Annexe 1 – outil pour les bilans motivationnels
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Annexe 2 – fiche de renseignements pour les petits
	A la découverte de ……………………..


Les informations utiles

Nom



…………………………………………………………

Prénom


…………………………………………………………

Date de naissance

…………………………………………………………

Fratrie


…………………………………………………………

 Adresse


…………………………………………………………





…………………………………………………………

Téléphone


…………………………………………………………

Date d’entrée

…………………………………………………………

Jours de présence


	
	
	
	LU
	MA
	ME
	JE
	VE

	
	Matin
	Arrivée
	
	
	
	
	

	
	
	Départ
	
	
	
	
	

	
	Après-midi
	Arrivée
	
	
	
	
	

	
	
	Départ
	
	
	
	
	


Si l’enfant n’est pas prévu à temps plein, qui s’en occupe les jours où il ne vient pas en crèche ?





…………………………………………………………

Où peut-on joindre les parents ?

Travail de la maman
: ……………………. Téléphone : ………………….

Nom de jeune fille
: ……………………………..

Travail du papa

: …………………….
Téléphone : …………………..

Qui prévenir prioritairement en cas de problème ?

Personnes autorisées à reprendre l’enfant (+ coordonnées) :

A la découverte de …………………..

Le bébé et la santé

Nom du pédiatre :






N° tél. :

Option de traitement :
allopathie





homéopathie

Antipyrétique :

Médicaments reçus avant l’entrée en crèche :

Et si l’enfant est malade ?   
Allergie ou intolérance ?

Traitement éventuel ?

!!! Prescription médicale 

A la découverte de …………………..

Le bébé et le sommeil

Environnement et rituels

	Pièce
	chambre
	living
	Ch. parents
	
	

	Couchage
	lit
	berceau
	couffin
	parc
	cododo

	Literie
	drap
	couverture
	couette
	sac de couch.
	tour de lit

	Luminosité
	clarté
	obscurité
	tamisé
	
	

	Ambiance
	bruits
	calme
	
	
	

	Position *
	dos   
	côté droit  
	côté gauche
	Ventre *
	cale-bébé   

	Rituel
	musique
	bercement   
	présence
	parole/ chant  
	sein

	Objet
	pouce   
	tétine   
	doudou
	tetra
	




!!! Position ventrale et risque de mort subite
Fréquence des siestes et durée

	Moment
	
	
	

	Durée
	
	
	


Réactions des parents en cas de pleurs:

· avant l’endormissement

· pendant le sommeil

· au réveil

L’enfant passe-t-il déjà ses nuits? Depuis quand?

Vit-il des moments plus difficiles?

A-t-il un monitoring ?

A la découverte de …………………..

Le bébé et l’alimentation

Allaitement exclusif ?
Si oui, jusque quand ?

Allaitement mixte ?
Si oui, jusque quand ?

Biberon ?


	Type de lait
	
	

	Mesures de poudre
	
	

	Quantité d’eau
	
	

	Farine
	
	

	Type de biberon
	
	

	Type de tétine
	
	

	Position
	
	

	Durée
	
	

	Transpiration ?
	
	


Alimentation solide ?

	
	Aliments
	Consistance

	Gâteau de fruits
	
	

	Purée de légumes
	
	

	Protéines animales
	
	


L’horaire 
Fixe     ou      A la demande   (limite ?……………….)

Heure du premier biberon ?

L’après repas

	rôt

	
	

	digestion
	
	

	position

	
	

	régurgitation

	
	

	coliques
	
	

	selles
	
	


L’évolution du régime au fil du temps 
A la découverte de …………………..

Le bébé, l’affectif et le psychomoteur

Sensibilité
· aux personnes étrangères

· au bruit

· aux mouvements

Position durant les périodes d’éveil :

relax








maxi-cosy








parc

Manipulation et activité physique (Date: .../.../... ) :

La puéricultrice
:

Date


:

Annexe 3 – fiche de renseignements pour les grands
A la rencontre de …………………
Les informations utiles

Nom



…………………………………………………………

Prénom


…………………………………………………………

Date de naissance

…………………………………………………………

Fratrie


………………………………………………………… Adresse


…………………………………………………………





…………………………………………………………

Téléphone


…………………………………………………………

Date d’entrée

…………………………………………………………

Mode de garde précédent…………………………………………………………

Jours de présence


	
	
	
	LU
	MA
	ME
	JE
	VE

	
	Matin
	Arrivée
	
	
	
	
	

	
	
	Départ
	
	
	
	
	

	
	Après-midi
	Arrivée
	
	
	
	
	

	
	
	Départ
	
	
	
	
	


Si l’enfant n’est pas prévu à temps plein, qui s’en occupe les jours où il ne vient pas en crèche ?





…………………………………………………………

Qui prévenir prioritairement en cas de problème ?





…………………………………………………………

Où peut-on joindre les parents ?

Travail de la maman
: ……………………. Téléphone : …………………

Nom de jeune fille
: ……………………………..

Travail du papa

: …………………….
Téléphone : …………………

Personnes autorisées à reprendre l’enfant ( + coordonnées) :

A la rencontre de …………………
L’enfant et la maladie

Nom du pédiatre






N° tél. :

Nom du médecin de famile




N° tél. :

Option de traitement :
allopathie




homéopathie

Antipyrétiques ?

Maladies contractées avant l’entrée en crèche ?

Médicaments reçus avant l’entrée en crèche ?
Soins particuliers ?
Et si l’enfant est malade ?
!!! Existence du service GEM

A la rencontre de …………………
L’enfant et le sommeil

Environnement
	Chambre 
	Chambre des parents 
	

	Lit cage 
	Grand lit 
	

	Couette 
	Sac de couchage
	

	Lumière 
	Obscurité 
	

	Bruits 
	Calme 
	


Rituel du coucher
	Musique 
	Présence 
	


Habitudes d’endormissement
	Tétine 
	Doudou 
	Pouce 


Fréquence des siestes et durée

	Matin
	De…
	A…

	Après-midi
	De…
	A…


Les nuits sont-elles bonnes ?

Qualité du sommeil

	Léger 
	Lourd 
	

	Calme 
	Agité 
	

	Pleurs
	
	


A la rencontre de …………………
L’enfant et l’alimentation

Allaitement ?


A quelle fréquence ?
Lait actuel?


Matin ?

Soir ?

Régime lors de l’entrée en crèche ?

Midi ?

Goûter ?
Texture des aliments ?

Ecrasé ?

Morceaux ?

Goûts particuliers ?

Appétit ?

Les habitudes pendant le repas
	Boit seul 
	
	

	Au biberon 
	Gobelet avec bec 
	Gobelet

	De l’eau 
	
	

	Mange seul 
	Sur les genoux 
	A table 

	Cuillère
	
	


Allergies ?

Intolérances ?

Digestion ?

Selles ?
A la rencontre de …………………
L’enfant, l’affectif, le psychomoteur et les jeux

Sensibilités :
aux personnes étrangères




au bruit

Age de la marche ?

Avec quoi aime-t-il jouer?
· Jeux de manipulation ?

· Jeux de motricité globale ?

Comment se comporte-t-il avec d’autres enfants ?

La puéricultrice
:

Date


:
Annexe 4 – grille d’observation pour les rencontres de fin de séjour
[image: image3.png]03338 anA op Jui0g]





[image: image4.png]@28e8ue| anA ap Julod|





[image: image5.png]n oy mpeien

e i)
P

T

Aes T

I I N N N N SN O —




[image: image6.png]T

E&s:_w—
23S ¥ ¢ 9Be Un 1A

93121doud anA ap Juiog|




PAGE  
9

